
   

 

Vous brillerez dans le monde 
comme les étoiles dans l’univers 
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Pistes de réflexion sur l’identité et la mission  

de Foi et Lumière 
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Foi et Lumière, quarante ans… 
 
Ce n’est pas seulement avec notre enthousiasme, mais avec tout notre enga-
gement chrétien que, depuis quarante ans, nous prenons soin et protégeons 
un petit oasis de fraîcheur et de joie, Foi et Lumière.  
Malgré tous les progrès et les services mis sur pied par les états, la personne 
ayant un handicap mental est encore trop souvent mise à l’écart. Elle est tou-
jours une gêne, un trouble-fête, un poids. Elle est encore trop souvent isolée... 
Régies par la loi du plus fort, nos sociétés mettent notre espérance à rude 
épreuve. On ne peut, sans faux optimisme, nier le défi. Foi et Lumière, cet 
écosystème de paix, propose toujours un message à contre-courant et les 
communautés, après quarante ans, restent toujours fragiles. 
Au cours de sa jeune histoire, Foi et Lumière a emprunté des chemins tout 
aussi surprenants qu’imprévus ; des chemins d’espérance pour des milliers 
de personnes à travers le monde. Aujourd’hui si nous voulons continuer à 
« Briller dans le ciel comme les étoiles dans l’univers », il convient non seule-
ment de regarder le chemin parcouru, mais aussi de revenir à notre inspira-
tion initiale, à ce qui est fondamental.  

À Lourdes en 1971, nous n’avons pas demandé la guérison de l’intelligence, 
nous avons demandé la guérison des cœurs.6 
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Affermir notre identité... 

« Votre passeport !.. » demanda le douanier d’un ton bourru. Et le 
voyageur, timidement, doutant tout à coup de son honnêteté, de pré-
senter sa pièce d’identité... Quelques instants de suspense... un regard 
inquisiteur... puis clic-clac, le sceau est apposé. Ouf ! Quel soulage-
ment de savoir que l’on est reconnu sans nulle confusion, comme une 
personne, citoyen d’un pays. 

Quelle est ma famille, quelles sont mes origines, quelle est mon histoire?  
 

Il s’agit là d’un besoin vital et tenace chez toute personne, toute communau-
té, toute société et à travers toutes les époques : le besoin de s’enraciner 
dans une histoire, dans un coin de pays, dans une culture. Le besoin d’avoir 
un pied-à-terre, un port d’attache, un lieu où se reposer et trouver la paix. Le 
besoin d’appartenir à un groupe, de croire en un idéal commun… 
 

Devant ce besoin, notre époque de mondialisation favorise deux types de 
réponses extrêmes, aussi insidieuses l’une que l’autre. 
 

La première consiste à effacer les couleurs, les nuances, les particularismes. 
Il n’y a plus de repères. Les hommes peuvent être quelque chose aujourd’hui, 
quelque chose d’autre demain. Les relations s’effritent. Les opinions se multi-
plient sur toutes les tribunes et sur tous les sujets, même sur les questions 
de morale et d’éthique les plus essentielles. Rien n’est fixé, ou vrai, ou droit, 
ou pourrait même l’être.1 
 

La deuxième consiste à se braquer, à s’enfermer dans ses croyances et ses 
façons de faire. Il y a alors danger d’un glissement graduel vers le sectarisme, 
l’intégrisme, et, dans les cas extrêmes, la violence. Ce type de réponse provo-
que inévitablement l’isolement, voire l’intolérance. 
 

Affermir son identité dans un tel contexte relève d’un défi qui oscille entre ces 
deux extrêmes : risquer de perdre son originalité et sa raison d’être en s’ou-
vrant davantage au monde, ou se refermer sur soi et s’isoler du monde pour 
se protéger. Foi et Lumière n’échappe pas à ces influences : perdrons-nous 
notre saveur ou saurons-nous saisir ici une opportunité pour nous renouve-
ler ? 
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Ce livret est destiné aux communau-
tés Foi et Lumière. Il vise à leur four-
nir un instrument d’accompagne-
ment dans leur réflexion sur ce qui 
est essentiel à Foi et Lumière et ain-
si à les confirmer dans leur identité 
propre et leur vocation. 
 
 

 

Il y a un fil conducteur entre les dif-
férentes pages de ce livret, un thè-

me dont chaque chapitre est une 
variation.  
 

Chacun des chapitres propose des 
questions toutes simples auxquelles 
il peut être difficile de répondre par-
ce qu’elles reposent sur un change-
ment d’être radical : quel succès, 
quelle réussite sociale est en accord 
avec nos valeurs ? Où situer la per-
formance, l’égoïsme et la compéti-
tion dans l’écosystème où Dieu rési-
de ?   
 

Il n’y a pas de réponse magique don-
née une fois pour toute à ces interro-
gations, mais si nous prenons le 
risque de nous laisser questionner, 
nous apprendrons, comme personne 
et comme communauté, à cheminer 
ensemble vers une identité renouve-
lée. 
 

Plusieurs des textes qui composent 
ce livret sont extraits des documents 
et conférences de Foi et Lumière. Ils 
ont été regroupés sous des titres 
repères, faciles à retenir, qui illus-
trent de diverses façons les valeurs 
et la Charte de Foi et Lumière. 

Vers une identité renouvelée... 

Ce fil conducteur présente une 
conception du monde basée sur 
des relations où les personnes les 
plus démunies, et en particulier 
les personnes ayant un handicap 
mental, apportent une contribu-
tion importante à nos sociétés.  Il 
présente  un monde dans lequel 
Dieu est présent en chacun de 
nous et où Il se manifeste dans 
nos relations. Les personnes 
ayant un handicap mental sont 
les témoins privilégiés de cette 
façon d’être et nous révèlent d’u-
ne façon particulière cette Pré-
sence si nous savons entrer en 
relation avec elles. 

Telles de petites mares dans la jungle de notre monde, Telles de petites mares dans la jungle de notre monde, Telles de petites mares dans la jungle de notre monde, Telles de petites mares dans la jungle de notre monde,     
nos communautés constituent des écosystèmes fragiles qu’il faut protéger nos communautés constituent des écosystèmes fragiles qu’il faut protéger nos communautés constituent des écosystèmes fragiles qu’il faut protéger nos communautés constituent des écosystèmes fragiles qu’il faut protéger     

car elles sont  essentielles à la vie de nos sociétés.car elles sont  essentielles à la vie de nos sociétés.car elles sont  essentielles à la vie de nos sociétés.car elles sont  essentielles à la vie de nos sociétés. 
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Ce qui est fondamental 
Cette section décrit le don unique de Foi et Lumière, ce qui donne la vie. 
 

                   Page 
• Un appel de Dieu qui nous accompagne                                            6 
• La réciprocité dans des rapports d’égalité                                         8 
• Le soutien d’une communauté                                                         10 
• La vérité dans les relations                                                               12 
• Être ami de la personne rejetée                                                       14 

Les ingrédients essentiels de notre action 
On trouvera ici la façon dont nous nous exprimons ; ce que les personnes               
de l’extérieur peuvent voir de nous.  
 

• Le discernement                                                                                 16 
• Les rencontres                                                                                    18 
• Le soutien à la famille                                                                       20 
• Les temps d’amitié                                                                             22 
• L’œcuménisme                                                                                   24 
• Une grande famille internationale                                                    26 

Appelés à porter du fruit 
La vocation, les appels de Foi et Lumière aujourd’hui, qui nous permettent   
de réaliser notre identité. 
 

• Révéler le don des personnes ayant un handicap mental                28 
• Témoigner auprès des Églises  

- de la place des personnes les plus démunies                           29 
- de la nécessité de la communauté                                             29 
- de la nécessité de marcher ensemble                                        29 

• Annoncer aux nations  
- une source d’unité et de paix                                                       30 
- le respect de la vie                                                                        30 
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Ce qui est fondamental 

1 - Un appel de Dieu qui nous accompagne 
Un appel 
On se joint rarement à une communauté par hasard. On y vient parce qu’on a rencontré 
une personne, ou parce qu’on nous a demandé d’offrir un service, ou pour poursuivre un 
chemin spirituel en réponse à des désirs ou des questions qui nous habitent. 
 

On reste à Foi et Lumière parce que l’on a créé des liens, parce que l’on est entré en 
relation et que l’on a perçu un appel qui nous dépasse.  
Cet appel est vécu par les plus pauvres que Dieu a choisis en premier, par les amis qui 
les accompagnent, par les familles qui découvrent un sens nouveau à leur vie. Où que 
nous soyons, nous ne resterons à Foi et Lumière que si nous comprenons que nous y 
sommes pour répondre à un appel de Jésus qui nous invite à quelque chose de mysté-
rieux, de secret et de très beau, à grandir dans l’amour.2 

    

Dieu nous accompagne 

 

Lorsque des situations difficiles surviennent, lorsque les soucis nous accablent, nous 
éprouvons toute une gamme de réactions qui incluent la culpabilité, le blâme, le décou-
ragement ou la résignation, le sens de l’injustice, la colère… Toutes ces réponses nous 
amènent loin de notre centre vital, l’espace où Dieu réside, et nous empêchent de voir 
Dieu dans les autres. 
 

À Foi et Lumière, nous apprenons 
à voir en l’autre, et particulière-
ment chez ceux qui ont un handi-
cap, une personne où Dieu réside, 
une personne riche de dons à 
partager et avec qui nous appre-
nons à grandir dans l’amour. Dans 
un monde d’individualisme et de 
compétition, où l’idéal est de tou-
jours avoir plus et mieux, Foi et 
Lumière propose de retourner vers 
les plus petits, les plus humbles, 
les plus blessés, ceux qui sont mis 
de côté par la société. 

« Ce n'est pas vous qui m'avez choisi ; mais c'est moi qui vous ai choisis et vous ai établis  
pour que vous alliez et portiez du fruit et que votre fruit demeure. » 

Jn 15,16 
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Découvrir notre ligne de vie 
Par le partage de sa propre prière et par l’écoute attentive de celle des 
autres, découvrir davantage les chemins de l’Esprit, comment Il se ré-
vèle, comment Il agit, où Il nous conduit. Quels sont les signes dans ma 
vie qui m’indiquent que Dieu m’appelle ? Quels sont ceux qui m’indi-
quent qu’Il m’accompagne ? 
 

Trouver Dieu dans l’autre, le lien essentiel entre nous 
Être convaincu que les autres, en particulier les personnes ayant un 
handicap mental, ont une soif incroyable de Dieu et qu’ils veulent par-
tager ce trésor. Comment puis-je trouver Dieu dans l’autre ? 
 
 

Être féconds les uns pour les autres 
Être en vie, c’est s’embarquer dans une aventure où nous croyons que 
Dieu nous appelle, dans nos fragilités, à être féconds les uns pour les 
autres. On ne transmet pas sa foi : on ne peut que proposer de la par-
tager. 
Quel est l’appel qui me rend fécond pour les autres ?  

Pistes de réflexion  

Notre témoignage 
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Cette évolution demande un travail de chacun sur lui-même 
et implique  beaucoup d’humilité, une certaine mort   

à ses propres intérêts et une croissance dans l'amour.  



Ce qui est fondamental 

2 - La réciprocité dans des rapports d’égalité 
Notre société a tendance à établir une distinction entre ceux qui gagnent et 
ceux qui perdent ; à établir une distance entre ceux qui portent la responsabi-
lité et les autres ; à stimuler la compétition, à encourager la réussite et le suc-
cès, à pousser les personnes à gravir les échelons et à gagner.  
 

 
La seule grandeur accessible à tous... 
 

Dieu ne cesse de nous attendre au plus profond de notre intimité, au plus 
profond de nous-mêmes : c’est en cela que consiste l’égalité entre les person-
nes, parce que dans cet espace privilégié se trouve la seule grandeur accessi-
ble à tous quelles que soient nos pauvretés, apparentes ou non. Nul besoin 
d’une position sociale ou de capacités spéciales. Aucune ethnie, religion, 
culture ou position de pouvoir ne donne à l’un une valeur plus importante 
qu’à l’autre.  
 

Chacun de nous est une personne unique, précieuse et qui a une valeur ex-
ceptionnelle aux yeux de Dieu. Par conséquent, ce qui compte, c’est de nous 
témoigner les uns aux autres un extraordinaire respect. 

« Chez vous il n’en sera pas ainsi.  
Celui qui veut être grand parmi vous, sera votre serviteur. »  

Mt 20,26 

À l’image de la Trinité 
 

Comme la Trinité, aucun membre de la communauté n’agit seul. 
La famille/les parents La famille/les parents La famille/les parents La famille/les parents – image du Père, créateur, qui prend soin, qui nourrit, 
qui se préoccupe, qui dirige. 
La personne avec un handicapLa personne avec un handicapLa personne avec un handicapLa personne avec un handicap – image du Fils, brisé, vulnérable, mis de côté, 
aimant en profondeur jusqu’à la fin. 
Les amis Les amis Les amis Les amis – image de l’Esprit, qui apporte la vie, la jeunesse, l’énergie, le re-
nouveau, la recréation. 
Tous sont tournés vers l’autre : leur mouvement, telle une danse, démontre 
une joie aimante partagée dans une énergie réciproque. Un mystère qui va  
au-delà de la compréhension, mais dont l’image se reflète de belle façon 
dans nos communautés.1 

8 
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Notre témoignage 

La personne ayant un handicap mental nous aide à découvrir               
notre propre fragilité, une fragilité féconde qui transforme.  
Sa vulnérabilité nous fait découvrir nos propres vulnérabilités.  

Nos amis handicapés nous invitent à découvrir  
nos propres possibilités spirituelles.  

Ils font surgir en nous, si nous savons l’entendre,  
de nouvelles dispositions de délicatesse et d’amour.  

Pistes de réflexion 

M
es

sa
ge

rs
 d
e 
la
 jo

ie
 

N’avoir ni pouvoir ni domination entre nous 

De quelle façon ma générosité me place-elle dans une position de su-
périorité par rapport à l’autre ? Quels sont les privilèges que je recher-
che et qui sont associés à la responsabilité que je porte à Foi et Lumiè-
re ? Quelle est ma motivation réelle à me mettre au service des plus 
petits ? 
 

Donner à l’autre une médaille d’honneur 
Comment est-ce que je peux révéler aux autres qu’ils sont précieux ?  
Qu’est-ce qui m’empêche de voir l’étoile briller chez l’autre ?  
 

Témoigner d’un extraordinaire respect pour l’autre 
Quels sont les gestes que je pose et qui libèrent les personnes qui en-
trent en contact avec moi ? Comment apprendre à témoigner d’un 
extraordinaire respect pour l’autre ?  
 

Devenir un instrument de Dieu 
Quand je deviens fier de ma compétence et que je fais des choses 
pour les autres, suis-je toujours un instrument de Dieu ou est-ce que je 
donne aux autres uniquement ma satisfaction ?  
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Ce qui est fondamental 

3 - Le soutien d’une communauté 
Avoir un enfant ayant un handicap mental est encore perçu aujourd’hui com-
me un mauvais fruit sur l’arbre. Personne, à juste titre, ne désire vivre une 
telle situation. À l’annonce du handicap de leur enfant, les parents ne savent 
pas quoi faire ; il est difficile d’imaginer l’immensité de leur désarroi.3  
Nous sommes la plupart du temps seuls et démunis devant la souffrance : il 
est difficile de trouver une épaule sur laquelle s’appuyer.   
De plus, dans une société qui a tendance à créer de l’isolement et où tout est 
temporaire et jetable, il est bien difficile de s’engager à long terme envers des 
personnes. L’appartenance à un groupe peut être synonyme de privation de 
sa liberté. La fidélité envers les personnes est souvent perçue comme restric-
tive et étouffante. L’idéal moderne de la liberté n’encourage aucune forme de 
vocation ni d’engagement.  

Je ne suis pas seul… 

Le soutien d’une communauté devient essentiel pour tous, autant pour les personnes 
ayant un handicap mental que pour leur famille et leurs amis. Quand nous formons vrai-
ment une communauté, il est possible de briser l’isolement, de faire disparaître la honte 
ou la culpabilité. Quand je suis accueilli avec mes différences, ce qui était honteux et 
terrible auparavant devient plus facile à accepter. La communauté m’apprend à ne pas 
me cacher derrière les certitudes et les sécurités qui condamnent, mais à entrer en rela-
tion et à mieux connaître ceux qui sont différents. Quand j’ai des moments de doute et 
de découragement, je réalise que je ne suis pas seul, que d’autres croient pour moi. 
 

La composition unique de nos communautés 

À Foi et Lumière, on insiste beaucoup sur ce qui constitue les trois piliers de la commu-
nauté : les personnes ayant un handicap mental, les membres de leur famille, les amis. 
Tous sont importants et tous se nourrissent mutuellement des relations d’amitié qu’ils 
développent entre eux. 
« Aux personnes ayant un handicap mental, Foi et Lumière donne la possibilité d’être 
reconnue comme une personne à part entière, d’exercer leurs dons et de découvrir la 
joie de l’amitié. Aux parents, Foi et Lumière apporte un soutien dans leur épreuve, leur 
permet de mieux percevoir la beauté intérieure de leur enfant. (…). Les amis compren-
nent  grâce à la personne handicapée qu’il existe un autre univers que celui de la compé-
tition, de l’argent et du succès : la personne faible et démunie sollicite autour d’elle un 
monde de tendresse et de fidélité, d’écoute et de foi . » 5 
Ce réseau unique de personnes crée un lieu où nous partageons les peines et les joies 
et où nous grandissons les uns par les autres, les uns avec les autres en partageant 
notre espérance. Il ne s’agit pas seulement pour les uns de manifester de la bienveillan-
ce, mais pour tous de découvrir ensemble un sens à la vie.  
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Notre témoignage 

Apprendre la fidélité 
Grandir avec une communauté, c’est faire l’apprentissage de la fidé-
lité. De quelle façon est-ce que je maintiens un lien qui permet aux 
autres de briser leur isolement ? Comment la communauté peut-elle 
m’aider à devenir fidèle ? 

Suivre ensemble un chemin... 
La communauté est vivante lorsqu’elle donne de la force à ses mem-
bres. Ensemble, sommes-nous en chemin ? Où en sommes-nous ?  
Avons-nous cessé de cheminer ensemble ? De quelle façon la com-
munauté Foi et Lumière nous aide-t-elle à trouver la nourriture tout 
au long de notre chemin vers Dieu ? 

La place et la valeur des amis 
Les amis ont une place importante dans la communauté. Quelles 
responsabilités ont-ils et comment leur témoigne-t-on de la confian-
ce ? Qu’est-ce qui nous montre que les amis ne sont pas unique-
ment des bénévoles ? 

Devenir des modèles les uns pour les autres 
Dans une communauté vivante, la foi est contagieuse : quand je dou-
te, les membres de la communauté sont-ils pour moi des exemples 
de fidélité, de  générosité, de tendresse ? À d’autres moments, le 
suis-je à mon tour pour les autres ? 

Pistes de réflexion 
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Jésus nous dit quelque chose d’entièrement nouveau 
Avoir le pouvoir et tout contrôler, 
courber sous la générosité à partir 
d’une position de force ne sont ni 
la façon d’être de Dieu ni celle de 
l’être humain véritable.1  
Il ne s'agit pas de faire du bien aux 
pauvres, mais d'être guéri par eux. 
Entrer en communion avec le 
pauvre nous change, nous trans-
forme, nous rend plus humain et 
constitue un chemin de connais-
sance de Dieu. C’est cette vision 
nouvelle à contre-courant du mon-
de que Jésus nous propose, et elle 
est au cœur de l'Évangile.3 

« J’ôterai de votre chair le cœur de pierre  
et je vous donnerai un cœur de chair. » 

Ez 36,26 



12  

 

Il n’y a pas de méthode, il n’y a pas de recette 
magique, il n’y a pas de truc. C’est un voyage 
qui m’engage à me libérer de mon égoïsme, 
des définitions toutes faites que je me donne 
et des attitudes sectaires qui m’éloignent de 
l’autre : si Dieu habite en chacun de nous et 
spécialement dans le plus démuni, alors il n’y 
a plus de distinction de classe, de race, de 
sexe qui tienne… Je peux échapper à un envi-
ronnement hiérarchique, pénétrer dans un 
monde d’égalité et créer des relations où je ne 
suis pas obnubilé par mes priorités personnel-
les. Dans cet univers, je m’intéresse sincère-
ment au sort de l’autre et ensemble nous ap-
prenons à nous connaître. 
La spontanéité des personnes ayant un handi-
cap mental, leur liberté intérieure, leur joie 
dans l’accueil et leur joie de vivre, la simplicité 
qui jaillit du cœur, révèlent une autre façon de 
vivre dans notre société. D’une manière mys-
térieuse, elles peuvent nous aider à faire tom-
ber les barrières qui nous divisent et nous 
faire découvrir une façon différente d’être 
pleinement humain.3  
 

C’est uniquement dans des relations d’au-
thenticité que je rencontre Dieu. 

Beaucoup de personnes dans notre société en ont assez de cette vie stres-
sée et compétitive, marquée par l’apparence et par l'affaiblissement de 
relations authentiques. Elles cherchent une façon d’être plus simple et plus 
relationnelle. Être davantage ensemble tout en étant davantage soi-même. 
Réduire la distance entre les personnes fortes et compétentes qui réussis-
sent et tous les faibles qui n’ont pas leur place. Au fond de chacun de nous, 
il y a cette aspiration profonde à être vrai, à établir plus de transparence et 
de vérité dans nos relations, à briser les frontières de race, de religion, de 
statut social... 

Ce qui est fondamental 

4 - La vérité dans les relations 

« Laissez venir à moi les petits enfants. » Marc 10, 13-16 

Une nouvelle façon d’être humain 
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Notre témoignage 

Pistes de réflexion 
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S’arrêter et s’émerveiller 
Suis-je capable de m’arrêter et de m’émerveiller ? L’émerveillement, 
c’est l’instant magique où je suis guéri, délivré de moi-même, et plon-
gé dans une présence qui me comble. Comment la personne ayant un 
handicap mental peut-elle m’aider à vivre le moment présent ? 

Se libérer de son égoïsme  
On se préoccupe trop souvent de sa survie dans un monde où les 
comparaisons prédominent et où l’obsession d’avoir ou de perdre est 
omniprésente. Qu’ai-je peur de perdre ou de quoi ai-je peur de man-
quer si je développe un lien d’amitié avec l’autre ? 

Apprendre à être transparent 
Lorsqu’on est centré sur l’essentiel, on dit avec amour et humilité ce 
que l’on ressent et ce que l’on perçoit. Comment puis-je apprendre à 
me libérer des certitudes et des sécurités qui condamnent pour m'ou-
vrir à la différence ? 

Redécouvrir la spontanéité 
Ensemble, nous ne serons pas modelés par les vouloirs, les rôles, les 
règlements que nous pourrions nous imposer mutuellement ou que 
d’autres pourraient nous imposer. De quelle façon suis-je esclave de 
ce que les autres pensent de moi ?  

« Quand il s’agit de la fête, 
la personne handicapée 
est souvent moins handi-
capée que d’autres car 
elle n’est pas emprison-
née par des conventions, 
des soucis d’efficacité ou 
la peur de l’opinion. Elle 
vit plus simplement dans 
l’instant présent ; son 
humilité et sa transparen-
ce la disposent naturelle-
ment à la réjouissance 
communautaire. » 5   
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Ce qui est fondamental 

5- Être ami avec la personne rejetée… 

Une perspective différente... 

À Foi et Lumière, nous ne sommes pas appelés à organiser des activités pour 
les   personnes ayant un handicap, nous sommes appelés à devenir leur ami. 
« Je ne vous appelle plus serviteurs, mais amis. » Jn 15, 15   

Dans la parabole du Samaritain l’homme de loi 
demande qui est son prochain ?  Jésus répond 
en lui demandant qui est le prochain de la 
personne blessée. (Luc 10,36),  
La perspective est changée... 

C’est seulement lorsque nous en-
trons en relation avec les plus fai-
bles que nous devenons nous aus-
si vulnérables, parce que nous 
commençons à aimer. Un tel 
amour constitue un chemin de vie. 
Nous en avons besoin et le monde 
en a besoin. À Foi et Lumière, cet 
amour est reçu gratuitement par 
ceux qui n’ont rien à perdre mais 
qui possèdent ce que nous avons 
peut-être perdu : des cœurs rem-
plis d’amour. Ce paradoxe est aussi 
au centre de notre identité : nous 
recevons beaucoup plus de ceux 
que nous essayons de rejoindre 
que ce que nous pourrons jamais 
leur donner.1 

Il est très difficile d’être avec une personne qui a des gestes bizarres, qui ne 
sait pas bien parler ou qui exprime une grande angoisse parce qu’elle réveil-
le en nous nos propres angoisses, nos propres difficultés. La réaction ins-
tinctive est la fuite, la peur, le rejet. On a peur de l’inconnu, peur de ne pas 
savoir comment s’y prendre, peur du temps qu’elle risque de nous enlever, 
on se sauve parce qu’elle nous renvoie à nos propres fragilités.6  

 

C’est pour cela que le grand drame des personnes ayant un handicap men-
tal n’est pas le handicap lui-même, mais l’isolement : c’est le cri pour l’ami-
tié. N’est-ce pas d’ailleurs notre drame à tous ? Beaucoup de personnes ont 
tout ce qu’elles désirent et veulent bien donner pour aider ; peu ont suffi-
samment de compassion pour prendre le temps d’écouter, pour prendre le 
temps d’être ami. 
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Notre témoignage 
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Pistes de réflexion 

L’amitié est faite de respect mutuel. C’est l’apprentissage de la fidélité, c’est grandir avec l’autre. 

Un pouvoir mystérieux jaillit 
du cœur des personnes 
faibles et nous appelle à 
une relation, à une trans-
formation du cœur qui 
peut être à l’origine d’une 
nouvelle façon de vivre 
dans nos sociétés. 

 

S’engager dans des liens d’amitié 

Comment est-ce que je deviens l’ami d’une personne ayant un handi-
cap ? Comment est-ce que je deviens l’ami du parent qui a un enfant  
handicapé ? Quelles sont les relations dans lesquelles je m’engage à 
fond ? 

Découvrir mes propres handicaps 
Il ne m’est possible d’entretenir une relation d’amitié avec une autre 
personne que lorsqu’il existe entre nous une réciprocité. Suis-je ouvert 
à ce qui est bizarre en moi, à ce qui est différent, à ce qui est brisé ou 
rejeté, handicapé et faible ? Qu’est-ce qui peut m’aider à accepter mes 
propres handicaps ? 

Accepter de devenir vulnérable 
Le chemin de l’amitié est un long parcours qui demande une croissan-
ce spirituelle dans laquelle j’explore mes propres difficultés à entrer en 
relation, mes peurs, mes pulsions instinctives. Quelles sont les vulnéra-
bilités qui émergent en moi lorsque je rencontre une personne ayant 
un handicap mental ? 

Faire jaillir l’étincelle 
Comment puis-je être l’étincelle qui éclaire et fait grandir l’autre ? Com-
ment faire briller l’autre ? Comment me laisser enflammer par le feu 
intérieur de la personne ayant un handicap mental ? 
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Les ingrédients essentiels de notre action 

1 - Le discernement 
Traditionnellement à Foi et Lumière, le processus d’élection des nouveaux 
coordinateurs se fait dans un climat de discernement. Avec le temps, on en 
est venu à appeler le processus d’élection « Discernement ». En réalité, discer-
ner, c’est chercher à découvrir la volonté de l’Esprit dans nos actions, quelles 
qu’elles soient. Cela dépasse largement le seul contexte des élections. 
 
Développer une attitude de discernement, c’est reconnaître que Dieu nous 
rassemble et que c’est lui qui fait autorité. Cela exige d’être à l’écoute de cha-
que personne, et, dans la prière, découvrir la volonté de Dieu pour chacun de 
nous et pour nos communautés. Nous nous rendons disponibles à l’appel et 
l’accueillons dans l’humilité et l’ouverture. C’est à ce niveau d’intériorité que 
Dieu nous parle, nous anime.7 

 
Ce discernement s’exerce de manière personnelle (à travers les personnes 
ayant un handicap mental, Dieu m’appelle à m’engager) et de manière collec-
tive (en tant que communauté, comment percevons-nous les appels reçus par 
certaines personnes pour exercer des responsabilités ?) 

 

À Foi et Lumière nous croyons que 
Dieu est présent en chacun de 
nous, en toute personne, si humble, 
blessée ou différente soit-elle. Ceci 
appelle chacun à se respecter soi-
même, à accueillir sa vulnérabilité 
et sa fragilité. Lorsque nous es-
sayons de découvrir la trace de 
Dieu dans nos vies, nous affinons 
notre image de Dieu. Nous compre-
nons que c’est Dieu qui nous ras-
semble, c’est Lui qui fait autorité 
entre nous. 

Ce qui fait autorité entre nous 
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Notre témoignage 

Pistes de réflexion 
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Les objets de notre discernementLes objets de notre discernementLes objets de notre discernementLes objets de notre discernement    
 

1. Notre identité 
À Foi et Lumière,  le consensus le plus profond se vit au niveau d’une identité 
partagée. Enracinés dans leur histoire commune, les membres des commu-
nautés et les équipes de coordination découvrent peu à peu ce qui les rend 
uniques. Plus ils accueillent ce don, plus ils trouvent la vie, l’unité et la fé-
condité. 
 

2. L’appel qui nous fait porter du fruit ensemble 
Chacun d’entre nous possède un attrait et un don pour un engagement. C’est 
une orientation de l’être, inscrite en soi, une invitation à se déployer et à s’é-
panouir dans nos relations avec les autres et qui nous fait devenir davantage 
nous-mêmes. Il n’est pas toujours facile d’entendre cet appel et d’y répondre.7 
De la même façon, les communautés Foi et Lumière et les équipes de coordi-
nation reçoivent un appel : appel à révéler le don des personnes ayant un 
handicap, appel à faire tomber les barrières entre les personnes, entre les 
Églises, entre les peuples. 
 

3. Les ingrédients essentiels de notre action 
On parle ici des moyens qui favorisent la réalisation de notre appel. Nos déci-
sions se prennent dans une attitude de discernement, et les moyens sont 
régulièrement ajustés à une réalité en constante mutation. 

Qui sommes-nous aux yeux de Dieu ? 
Quand je regarde mon histoire et mon quotidien, où puis-je reconnaî-
tre davantage ma grâce, mon don unique ? Comment les qualifier ? Si 
je devais exprimer mon identité par un symbole ou une image, que 
choisirais-je ?7 

À quoi suis-je  appelé ? 
Pour réaliser davantage mon identité et afin de porter du fruit en 
abondance, quels sont les appels que je perçois pour moi ? Qu’est-ce 
qui m’aide déjà à répondre à ces appels et à porter du fruit ? Qu’est-
ce que je devrais mettre en œuvre dans un proche avenir ?7 

Comment discerner les dons de chacun ? 
Étant donné la réalité dans laquelle vit ma communauté et les projets 
que nous avons à mener, je demande la grâce de mieux prendre 
conscience des dons des uns et des autres pour les encourager à 
porter du fruit et à faire grandir la communauté. 
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 Les ingrédients essentiels de notre action 

2 - Les rencontres 
Les communautés Foi et Lumière sont des communautés de rencontre. Elles 
se veulent des lieux où chacun peut être soi-même, se sentir aimé et apprécié 
pour ce qu’il est. C’est alors qu’il trouve la paix et la joie intérieure. 
Les communautés veulent aussi soutenir les parents qui ont été si souvent 
meurtris par la vie, si courageux devant les difficultés. Elles veulent permet-
tre, dans un climat de partage et d’amitié, de se conforter et de se fortifier les 
uns les autres. Certains ont découvert là le vrai visage de leur enfant, la beau-
té de son cœur. Enfin, les amis y découvrent une manière différente de vivre 
en société, basée sur les valeurs du cœur, l’amitié, la tendresse, l’attention à 
l’autre. Chaque rencontre comporte plusieurs temps pour se retrouver, pour 
partager, pour célébrer et pour prier.  
 

Le partage 
« Le partage en petits groupes permet à chacun de s'exprimer par la parole ou 
par d'autres formes de communication (dessin, modelage, mimes, gestes...). 
Ainsi, on cherche à ‘être avec’, en portant les fardeaux les uns des autres, à 
s’encourager, à se soutenir mutuellement et à répondre aux besoins de cha-
cun. Par l’amitié faite de tendresse et de fidélité, on devient l’un pour l’autre 
signe de l’amour de Dieu. »5 
 

La fête et la célébration   
« Les rencontres sont marquées par des moments d'allégresse où l'on chante, 
où l'on danse, où l'on partage le même repas »5 où nous célébrons la vie par-
ce que nous sommes aimés de Dieu, où nous chantons ensemble notre ac-
tion de grâce. Nous sommes appelés à être des personnes de célébration 
dans un monde où il y a beaucoup de dépression, de souffrance, de rancœur 
et de crises.3  
 

La prière 
La rencontre humaine et la célébration trouvent leur aboutissement dans la 
prière, communion avec Dieu, dans des célébrations liturgiques où nous som-
mes appelés à être un.3  Le lavement des pieds en particulier est un geste 
symbolique important à Foi et Lumière. Il révèle notre désir de pardonner, 
d’être pardonné, de servir avec humilité. Par ce geste, Jésus nous apprend à 
nous mettre au service les uns des autres avec amour et douceur. Il nous 
apprend à nous mettre spirituellement à genoux devant nos frères et sœurs, 
spécialement les plus pauvres. Ce geste a aussi une signification particulière 
du point de vue de l’unité. Si nous ne pouvons pas toujours communier à la 
même table eucharistique avec nos frères et sœurs d’autres confessions, 
nous pouvons déjà être profondément unis en vivant ensemble le lavement 
des pieds. 
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 Notre témoignage 

Pistes de réflexion 

Être un cadeau pour les autres 
Quand je suis un cadeau pour les autres, j’apporte ce que je suis sans 
chercher à savoir  si je réussis mieux que les autres. J’utilise mes 
dons sans craindre l’échec. Il n’y a pas de comparaison ou de mesure 
de progrès ou de réussite. Quelle sera ma contribution, comment puis-je 
faire une  différence aujourd’hui ? 

Dynamiser les rencontres 
Il n’y a pas de meilleure communauté que la communauté dans la-
quelle je suis aujourd’hui… Qu’est-ce qui fait que je suis épuisé ou 
plein d’énergie à la fin d’une rencontre ? Comment puis-je infuser de 
l’énergie dans nos rencontres ? 

Permettre à l’autre d’exercer ses dons 
De quelle manière nos rencontres sont-elles vraiment un lieu de célé-
bration ? De quelle façon permettent-elles à chacun d’être lui-même, 
d’échanger et d’exercer ses dons ? De quelle façon me permettent-
elles de rencontrer Dieu ? 
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Nous sommes très différents des communautés qui sont là pour évangéliser. Nous sommes très différents des communautés qui sont là pour évangéliser. Nous sommes très différents des communautés qui sont là pour évangéliser. Nous sommes très différents des communautés qui sont là pour évangéliser.     
Nous sommes des communautés de rencontre qui accueillent des personnes. Nous Nous sommes des communautés de rencontre qui accueillent des personnes. Nous Nous sommes des communautés de rencontre qui accueillent des personnes. Nous Nous sommes des communautés de rencontre qui accueillent des personnes. Nous 
développons des liens d’amitié, de soutien, nous nous accompagnons mutuellement développons des liens d’amitié, de soutien, nous nous accompagnons mutuellement développons des liens d’amitié, de soutien, nous nous accompagnons mutuellement développons des liens d’amitié, de soutien, nous nous accompagnons mutuellement 
quand nos cœurs sont brisés, tristes et vulnérables. Nous nous rencontrons dans nos quand nos cœurs sont brisés, tristes et vulnérables. Nous nous rencontrons dans nos quand nos cœurs sont brisés, tristes et vulnérables. Nous nous rencontrons dans nos quand nos cœurs sont brisés, tristes et vulnérables. Nous nous rencontrons dans nos 
vulnérabilitésvulnérabilitésvulnérabilitésvulnérabilités....    
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Les ingrédients essentiels de notre action 

3 - Le soutien à la famille 

Malgré tous les organismes qui viennent en aide aux personnes ayant un han-
dicap mental, il y a encore aujourd’hui beaucoup de parents qui sont gênés 
par le handicap de leur enfant et qui s’isolent en coupant tout contact avec la 
société. Il est important de faire connaître à ces familles que la communauté 
Foi et Lumière est un lieu où leur enfant et elles-mêmes pourront vaincre l’iso-
lement en rencontrant d’autres personnes épanouies malgré leur situation 
difficile. Elles recevront là un support moral et spirituel. 
 
Nos communautés Foi et Lumière permettent aux personnes handicapées et 
à leurs familles de dire ce qu’elles ressentent, d’être écoutées, comprises et 
aimées. Il est important de laisser chacun parler de sa souffrance et de ses 
joies. 

Les personnes ayant un handicap sont toutes Les personnes ayant un handicap sont toutes Les personnes ayant un handicap sont toutes Les personnes ayant un handicap sont toutes 
conscientes du rejet dont elles sont l’objet, conscientes du rejet dont elles sont l’objet, conscientes du rejet dont elles sont l’objet, conscientes du rejet dont elles sont l’objet, 

quel que soit leur handicap.quel que soit leur handicap.quel que soit leur handicap.quel que soit leur handicap.    

Jésus dit que les parents ne sont pas coupables et que la personne  
ayant un handicap est née pour que l’œuvre de Dieu se manifeste en elle. 

Jn 9, 1-3 
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Présence auprès des jeunes familles 
Être attentif aux différentes étapes psychologiques que les parents de 
jeunes enfants expérimentent : l’acceptation d’un enfant qui a un han-
dicap, l’adaptation à ce défi, la croissance dans cette nouvelle réalité. 
Comment pouvons-nous être présents dans l’écoute et l’accompagne-
ment ? 

Rejoindre les parents de jeunes enfants 
Comment rejoindre les parents de jeunes enfants ayant un handicap 
mental, qui ne connaissent pas Foi et Lumière, et qui ont besoin de 
trouver un sens à leur vie ? 

Présence auprès des parents plus âgés 
De quelle manière échanger sur les défis et les difficultés vécues par 
un enfant avec un handicap devenu adulte ? Sur l’avenir de la person-
ne handicapée après le départ de ses parents ?   

Pistes de réflexion 

Notre témoignage 
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La présence des amis dans nos communautés est essentielle. 
Ils sont des témoins et de fidèles agents de solidarité. Leur témoignage enthousiaste 
illustre qu’il est possible de faire tomber les barrières entre les personnes ; ils ouvrent 
des fenêtres par où la joie peut entrer. Ce n’est pour eux ni une corvée, ni du bénévolat, 
ni un moyen de succès personnel, mais un chemin qui transforme petit à petit leur vision 
du monde. 

 
« La personne faible et démunie sollicite autour d’elle un monde de tendresse 

et de fidélité, d’écoute et de foi. » 5 
    

Garder confiance dans l’avenir 
Les parents isolés, souvent exclus et honteux, trouvent dans la communauté Foi et Lu-
mière un lieu où leur enfant est accepté tel qu’il est et où il peut révéler ses dons. Désor-
mais, ils ne sont plus seuls. Les liens d’amitié tissés au cours des rencontres mensuelles 
s’expriment par de nombreux signes entre les réunions. Les parents reprennent confian-
ce dans l’avenir. Leur regard sur leur enfant handicapé change. Ils découvrent que leur 
enfant est une personne à part entière et qu’il a sa place dans la communauté, dans 
l’Église, dans la société. 

Accueillir un enfant avec un handicap n’est pas seulement l’affaire des parents,  
mais de toute la communauté, de la société.6 



22  

 
Les ingrédients essentiels de notre action 

4 - Les temps d’amitié 
Les liens d’amitié entre parents et amis, entre amis et personnes ayant un 
handicap permettent à chacun de changer son regard sur la vie.  
 
D’une rencontre à l’autre, d’événement en événement, chacun apprend à 
laisser tomber les barrières qui ferment le cœur. Chacun devient fidèle aux 
liens d’amitié lorsqu’il entend un appel et qu’il s’engage dans une relation qui 
le fait grandir. Les temps ensemble permettent de découvrir une nouvelle 
manière d’être plus humain, une nouvelle relation avec Dieu à travers les plus 
petits.  

Les temps privilégiés 
 
Une visite, un appel téléphoni-
que, une sortie au restaurant ou 
au cinéma, voilà autant d’exem-
ples de moments privilégiés où 
l’on apprend à s’accepter com-
me on est, à être attentif aux 
fragilités de l’autre, à prendre 
soin l’un de l’autre. 
C’est dans la mesure où je peux 
vivre avec l’autre le moment 
présent que j’apprends à grandir 
et à me révéler, à révéler ma 
beauté, mon don, que je sois 
parent, ami ou que j’aie un han-
dicap. 
Chacun apprend qu’il est unique 
et qu’il peut apporter sa présen-
ce à l’autre. La relation devient 
une guérison qui permet de dé-
couvrir la présence de Dieu. 
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Partir ensemble...Partir ensemble...Partir ensemble...Partir ensemble...    
 
Partir ensemble dans un camp de vacances, en pèlerinage… Nous pouvons 
partir pour accompagner et rendre service, pour exercer un don. Ce peut aus-
si être l’occasion de visiter un endroit nouveau... C’est souvent la façon dont 
les amis découvrent Foi et Lumière. 
 
Mais partir ensemble est en fait une excellente occasion de tester son carac-
tère. C’est le temps où l’autre se révèle avec ses qualités et ses faiblesses et 
où nous apprenons à nous connaître plus profondément. Le camp de vacan-
ces ou le pèlerinage sont des moments intenses de vie où chacun se décou-
vre unique et irremplaçable. Prendre le temps d’écouter, de suivre le rythme 
du plus faible nous fait percevoir la présence de Dieu. Chacun est guéri de 
ses préjugés et apprend à accepter ses vulnérabilités. 
 
Si on est fidèle dans cette relation de compassion, on découvre que notre 
cœur se transforme et que là où l’on croyait donner, on reçoit. Un change-
ment très mystérieux se produit dans notre cœur.6 

Notre témoignage 

Pistes de réflexion 
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 Être disponible 

De quelle façon ma générosité (faire des choses pour les autres...) 
m’empêche-t-elle d’être disponible et présent au plus démuni ? Com-
ment puis-je accueillir le don de l’autre, l’écouter, suivre son rythme, 
et ainsi percevoir la présence de Dieu ? 

Prendre le temps 
Je ne connais l’autre que dans la mesure où je prends du temps avec 
lui. De quelle façon est-ce que je prends le temps d’être à l’écoute, 
d’entrer dans un échange cœur à cœur ? 

Partir ensemble… 
Dans un camp de vacances, en pèlerinage... Est-ce pour moi un 
temps où l’autre se révèle avec ses dons personnels et prophétiques, 
avec ses faiblesses, sa soif d’amour ? Comment peut-on se découvrir 
mutuellement habités par la présence de Dieu ? 
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Les ingrédients essentiels de notre action 

5 - L’œcuménisme 
Bien que Foi et Lumière soit né dans l’Église catholique, il est clair que l’inspi-
ration initiale n’est pas spécifique à cette Église. Son fondement et sa spiri-
tualité sont tout évangéliques. Foi et Lumière est fondé sur les paroles et l’a-
mour de Jésus à l’égard des personnes ayant un handicap.4  
 
C’est en accueillant des personnes d’autres Églises dans les communautés 
catholiques, depuis le premier pèlerinage en 1971, puis en voyant la naissan-
ce de communautés appartenant à d’autres Églises, que Foi et Lumière a 
découvert progressivement la capacité du pauvre et du faible à appeler les 
familles, les communautés, les Églises et toute l’humanité à former un seul 
corps.4 
 
Quand des chrétiens appartenant à différentes Églises commencent à se 
connaître, à s’aimer et à découvrir ce qui les unit, ils en éprouvent beaucoup 
de joie ; mais cette joie s’accompagne de souffrance quand ils prennent cons-
cience de tout ce qui les divise : divergences théologiques, traditions, langage 
différent et parfois  préjugés et méconnaissance mutuelle.4 

Nous avons la mission de marcher ensemble, Nous avons la mission de marcher ensemble, Nous avons la mission de marcher ensemble, Nous avons la mission de marcher ensemble, 
nous chrétiens de différentes  confessions, nous chrétiens de différentes  confessions, nous chrétiens de différentes  confessions, nous chrétiens de différentes  confessions,     
et découvrir la beauté que nous pouvons et découvrir la beauté que nous pouvons et découvrir la beauté que nous pouvons et découvrir la beauté que nous pouvons     
nous apporter mutuellement.nous apporter mutuellement.nous apporter mutuellement.nous apporter mutuellement.    
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Nous sommes un mouvement 
dans nos Églises, inséré dans la 
vie de paroisses ou de commu-
nautés de foi. Nous avons une 
mission d’unité et notre présence 
visible est un témoignage par la 
façon dont nous entrons en rela-
tion les uns avec les autres.1  
Dans les pays où il y a des com-
munautés interconfessionnelles 
ou des communautés apparte-
nant à des Églises différentes, 
les responsables de Foi et Lumiè-
re sont encouragés à maintenir un dialogue avec le prêtre ou le pasteur char-
gé des questions œcuméniques dans ces différentes Églises.4  
Une opportunité frappe doucement à la porte et nous invite à être à l’écoute 
de ces voix amies. 
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Pistes de réflexion 

Découvrir ce qui nous unit 
Nous sommes appelés à découvrir les uns chez les autres, quelle que 
soit notre dénomination, tout ce qui nous unit. Comment trouver le 
langage, les expressions, les gestes, les célébrations, les prières qui 
conduisent à une plus grande unité sans cacher nos différences? 4 

Accepter les autres tels qu’ils sont 
Le préalable est d’accueillir les autres tels qu’ils sont. À Foi et Lumiè-
re, notre vocation est d’accueillir l’autre et de voir dans son cœur la 
présence, l’amour de Jésus. Cet accueil nous ouvre à la différence et 
nous prédispose à l’œcuménisme. Comment pouvons-nous être fidè-
les à l’Esprit Saint et dans l’humilité demander pardon aux membres 
d’autres Églises pour nos préjugés, notre manque de respect, d’ac-
cueil et d’amour ? 4 

Vivre enracinés dans notre propre Église 
Cette attitude d’ouverture doit être complétée par une connaissance 
approfondie de sa propre Église, de sa nature, du contenu de sa foi, 
de sa spécificité, de sa conception de l’œcuménisme.4 Par notre pré-
sence, comment pouvons-nous être une source de rapprochement, 
de compréhension et d’unité dans notre propre Église ? 

Notre témoignage 
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Les ingrédients essentiels de notre action 

6 - Une grande famille internationale 

Nous connaissons ce très beau texte du fes-
tin de noces. (Luc 14) Jésus nous dit : 
« Quand vous donnez un bon repas, invitez 
les pauvres, les boiteux, les aveugles et vous 
serez bénis ».  Ce sont de très belles paroles. 
Vous serez transformés, vous entrerez dans 
le royaume de l’amour. Béni sois-tu Père d’a-
voir caché cela aux sages et de l’avoir révélé 
aux plus petits.3 

Foi et Lumière est présent dans plus de 80 pays à travers le monde, dans Foi et Lumière est présent dans plus de 80 pays à travers le monde, dans Foi et Lumière est présent dans plus de 80 pays à travers le monde, dans Foi et Lumière est présent dans plus de 80 pays à travers le monde, dans 
des contextes culturels et sociodes contextes culturels et sociodes contextes culturels et sociodes contextes culturels et socio----économiques très différents.économiques très différents.économiques très différents.économiques très différents.    
Les communautés Foi et Lumière offrent un kaléidoscope de témoignages, Les communautés Foi et Lumière offrent un kaléidoscope de témoignages, Les communautés Foi et Lumière offrent un kaléidoscope de témoignages, Les communautés Foi et Lumière offrent un kaléidoscope de témoignages, 
tant par la variété des activités, des lieux, que des façons de s’exprimer…tant par la variété des activités, des lieux, que des façons de s’exprimer…tant par la variété des activités, des lieux, que des façons de s’exprimer…tant par la variété des activités, des lieux, que des façons de s’exprimer…    
La contribution de Foi et Lumière dans nos sociétés prend les couleurs            La contribution de Foi et Lumière dans nos sociétés prend les couleurs            La contribution de Foi et Lumière dans nos sociétés prend les couleurs            La contribution de Foi et Lumière dans nos sociétés prend les couleurs            
locales et s’adapte à des réalités culturelles très variées.locales et s’adapte à des réalités culturelles très variées.locales et s’adapte à des réalités culturelles très variées.locales et s’adapte à des réalités culturelles très variées.    

Jésus est venu nous donner une identité com-
mune loin des divisions de race, de couleur, 
de peuple… Il a apporté une nouvelle perspec-
tive : la personne qui a un handicap est à la 
fois fragile et très humaine, elle est le temple 
de Dieu.3 
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Notre témoignage 
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Pistes de réflexion 
 
 

Découvrir l’unité 
Nous sommes appelés à un autre type d’unité : celui de la com-
passion, de la présence aux plus petits, de la paix entre les peu-
ples. Comment les personnes ayant un handicap mental peuvent-
elles être des témoins de paix indispensables à nos sociétés ? 

 

Être solidaire  
Foi et Lumière est une grande famille internationale. Comment ma 
communauté prend-elle ses propres responsabilités au nom de la 
mission qui lui est confiée afin d’être véritablement solidaire des 
autres communautés dans le monde ?  

Dans chaque province, « on porte les far-
deaux, les souffrances et les joies des 
uns et des autres. La solidarité s’exprime 
par un soutien financier pour la vie de Foi 
et Lumière, mais aussi par le partage des 
dons spécifiques et de la sagesse de 
l’expérience, l’amitié, la fidélité dans la 
prière. Membres d’une même famille, les 
communautés ont à cœur de vivre dans 
l’unité et l’amour. » 5 

L’organisation internationaleL’organisation internationaleL’organisation internationaleL’organisation internationale    

    

« Les membres de l’assemblée générale représentent les membres du mou-
vement Foi et Lumière du monde entier. Elle est l’autorité première et ultime 
du mouvement, elle reflète l’expérience et les priorités du mouvement et éta-
blit les grandes orientations stratégiques. » 5 
Le mouvement est divisé en provinces. « Elles constituent les branches de la 
famille internationale et regroupent 15 à 40 communautés reconnues. » 5 
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Appelés à porter du fruit 
 
 

1 - Révéler le don des personnes  
   ayant un handicap mental 

Aux personnes ayant un handicap mental,  
« Foi et Lumière donne la possibilité d’être reconnue comme une personne à 
part entière, d’exercer leurs dons et de découvrir la joie de l’amitié. » 5 

 
    
    

Aux parents,  
« Foi et Lumière apporte un soutien 
dans leur épreuve, leur permet de mieux 
percevoir la beauté intérieure de leur 
enfant. Nombre d'entre eux deviennent, 
à leur tour, un point d'appui et un relais 
pour d'autres parents écrasés par leur 
souffrance et les difficultés quotidien-
nes. Les frères et sœurs des personnes 
handicapées sont appelés à reconnaître 
que la personne handicapée peut être 
source de vie et d'unité ; si elle a bous-
culé leur vie, elle peut aussi la transfor-
mer, la transfigurer. » 5 
    
    

Aux amis, 
« Les amis aussi comprennent grâce à la personne handicapée qu’il existe un 
autre univers que celui de la compétition, de l’argent et du succès ; la person-
ne faible et démunie sollicite autour d’elle un monde de tendresse et de fidéli-
té, d’écoute et de foi . » 5 
    

    

Ensemble, nous formons une communauté Foi et Lumière          Ensemble, nous formons une communauté Foi et Lumière          Ensemble, nous formons une communauté Foi et Lumière          Ensemble, nous formons une communauté Foi et Lumière              
où chacun accueille sa propre vulnérabilité où chacun accueille sa propre vulnérabilité où chacun accueille sa propre vulnérabilité où chacun accueille sa propre vulnérabilité     

et rencontre l’autre dans la sienne. et rencontre l’autre dans la sienne. et rencontre l’autre dans la sienne. et rencontre l’autre dans la sienne.     
Nous témoignons que c’est là que Dieu nous attend.Nous témoignons que c’est là que Dieu nous attend.Nous témoignons que c’est là que Dieu nous attend.Nous témoignons que c’est là que Dieu nous attend. 

    
 

« Ce que vous avez fait à l’un de ces plus petits de mes frères, c'est à moi que vous l'avez fait.. » 
Mt 25,40 
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De la place essentielle des personnes les plus démunies  
au cœur des communautés chrétiennes 
Il s’agit de reconnaître que les personnes les plus démunies sont essentielles 
dans les communautés chrétiennes et ont ainsi une place vitale dans l’Église.  
 

De la nécessité de la communauté pour approfondir sa foi 
« Pour vivre sa foi, toute personne, même la plus handicapée, a besoin de 
rencontrer de vrais amis pour créer ensemble un milieu chaleureux dans le-
quel chacun pourra croître dans la foi et l'amour. Ceux qui viennent à Foi et 
Lumière pour rencontrer des personnes ayant un handicap mental doivent y 
venir dans l'esprit de recevoir d'elles leurs dons spécifiques, tout en parta-
geant avec elles leurs propres dons. » 5 
« Malgré la souffrance et à travers elle, la communauté devient un lieu de paix 
et de joie. Elle est médiatrice ou révélatrice des dons que Dieu a faits aux per-
sonnes handicapées mentales : leur capacité d'accueil et d'amour, leur simpli-
cité, leur rejet des conventions. » 5 
 

De la nécessité de marcher ensemble 
Nous avons la mission de marcher ensemble, nous chrétiens de différentes 
confessions et découvrir la beauté que nous pouvons nous apporter mutuellement. 

2 - Témoigner dans les Églises... 

Devenir compétent 
« Pour aider la personne handicapée à trouver la paix du cœur, 
l'espérance et le désir de progresser, il faut certes la voir dans la 
lumière de l'Évangile mais aussi la comprendre dans ses besoins 
humains, dans ses souffrances et savoir y répondre. Pour cela, il 
faut peu à peu acquérir une expérience humaine et les connais-
sances nécessaires. Ceux qui sont engagés dans Foi et Lumière 
doivent devenir compétents dans la façon dont ils accompagnent 
les personnes qui souffrent ou qui sont en difficulté ».5 

« Foi et Lumière croit que la personne faible et handicapée  
peut devenir source d'unité dans la société et dans chaque Église  

et aussi entre les Églises et entre les nations. »  5  

Pistes de réflexion 
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Nous avons les bases pour la 
paix dans le monde : la révéla-
tion que la personne cherche 
non seulement la sécurité dans 
la communauté, mais doit cher-
cher la sécurité dans l’Esprit 
Saint qui lui est donné. L’huma-
nité a mis du temps pour pren-
dre conscience de la valeur uni-
que de chaque personne. C’est 
seulement en 1947, dans le Pré-
ambule de la Déclaration des 
Droits de l’Homme, que l’on trouve : « La reconnaissance de la dignité inhé-
rente de tous les membres de la famille humaine et l’égalité des droits 
constituent la fondation de la liberté, de la justice et de la paix dans le mon-
de ». C’est la reconnaissance que chaque personne est unique, a de la va-
leur, est présence de Dieu.3  

 
 
 

Le respect de la vie 
La qualité d’une société se mesure au respect et 
à l’attention qu’elle porte aux plus faibles de ses 
membres. Une société ne survit pas si elle se met 
à supprimer les plus faibles et à ne pas en tenir 
compte, car elle devient alors une jungle : les plus 
forts se mettent à tuer les plus faibles. Comme le 
dit saint Paul, la partie la plus faible est nécessai-
re et doit être honorée. La société se détruit si les 
personnes les plus faibles n’y sont pas au centre.6 

Appelés à porter du fruit 

3 - Annoncer aux nations...  
Que la personne qui a un handicap  
peut devenir source d’unité et de paix 
La paix ne vient pas de la supériorité ou du pouvoir. Elle vient de cette force 
de vie qui jaillit du plus profond de notre être, là où nous sommes le plus vul-
nérable, une force de douceur. 
 

Le salut du monde vient toujours de la présence de Dieu dans les plus fai-
bles. Notre chemin est un chemin d’humilité. Nous ne cherchons pas à faire 
de grandes choses, nous sommes appelés simplement à marcher avec  les 
plus humbles et les plus petits. 
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Témoigner pour la vie 
Comment peut-on être présents dans les lieux où il est question de 
dignité et de vie et témoigner du respect de la vie de toute person-
ne humaine depuis sa conception ? 
 

Comprendre sa propre culture 
La rencontre de personnes provenant de milieux culturels diffé-
rents nous met au défi de comprendre notre propre culture. Foi et 
Lumière invite chaque société à jeter un regard nouveau sur le 
sens de la responsabilité et de la liberté.  
Ainsi, dans certains pays où il existe un fossé entre ceux qui por-
tent une responsabilité et les autres, Foi et Lumière témoigne d’u-
ne façon spécifique que la réciprocité est possible dans des rap-
ports d’égalité. 
Là où l’individualisme régit les relations entre les personnes et les 
groupes, principalement dans les pays plus développés, Foi et Lu-
mière suggère qu’un soutien communautaire permet de briser 
l’isolement et d’offrir une présence. 
Dans certaines cultures où l’on apprend à retenir ou à cacher son 
opinion, la spontanéité dans les relations des personnes ayant un 
handicap mental peut apporter une fraîcheur, une plus grande 
ouverture dans les relations. 
Quels que soient les systèmes politiques en place dans les pays, 
Foi et Lumière peut témoigner qu’il est possible de croître dans la 
confiance mutuelle. 
La rencontre, l’examen honnête des situations, la prière sont né-
cessaires pour comprendre comment mettre en œuvre un univers 
de paix. 
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Pistes de réflexion 

Pour devenir des Messagers de la joie, il faut que la vie devienne musique, ce 

type de musique composée de petites choses qui font fleurir dans l’autre une  

symphonie de couleurs. Ce qui est difficile, c’est de se faire témoin silencieux, 

sans éclat, sans gloire. C’est de faire la joie des autres.   
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Dans ce livret les numéros qui suivent un paragraphe ou une phrase indiquent que ce paragra-
phe ou cette phrase a été adapté à partir d’un extrait d’un document de Foi et Lumière : 

1. Jim Corkery, conférence présentée lors de l’Assemblée internationale de Lourdes en 
2008. 

2. Jean Vanier, La source des larmes, Parole et Silence, 2001 
3. Jean Vanier, conférence présentée lors de l’Assemblée internationale de Lourdes en 

2008. 
4. Livret « L’œcuménisme dans Foi et Lumière » 
5. Charte et Constitution de Foi et Lumière, 2008. 
6. Marie-Hélène Mathieu, « Une voix pour les sans-voix », KTO, Novembre 2009. 
7. Documents sur le processus de consultation des zones sur l’identité et la mission de Foi 

et Lumière, 2007. Voir aussi Pratique de discernement en commun, Michel Bacq et 
l’équipe ESDAC, Édition fidélité, 2006. 

 
Plusieurs documents internes de Foi et Lumière ont aussi servi de référence et alimenté notre 
réflexion.  Puisque nous avons essayé d’être le plus fidèle possible à l’inspiration initiale de Foi et 
Lumière, il est possible que dans la rédaction du présent document certaines formulations res-
semblent de très près à des textes en usage. Nous nous excusons d’avoir été incapable de retra-
cer exactement la source de ces phrases ou expressions. 

 
Janvier 2010 

Foi et Lumière internationalFoi et Lumière internationalFoi et Lumière internationalFoi et Lumière international    
3, rue du Laos 75015 Paris France 

T. +33.1.53.69.44.30  -  foi.lumiere@wanadoo.fr  -  www.foieetlumiere.org 

Rêvons d’un monde où ceux qui sont les plus éloignés sont unis par l’amitié. 
Rêvons d’un monde où personne ne se trouve à l’écart et isolé, où ceux qui 
sont démunis sont soutenus, où ceux qui souffrent sont consolés. Rêvons 
d’un monde où tous sont en contact avec une communauté de soutien.  
Pour passer de ce rêve à la réalité, il faut se mettre en marche. Le danger est 
de se replier sur soi-même. Si nous voulons nous ouvrir aux autres et rayon-
ner, nous devons marcher ensemble, non seulement en communauté, mais 
en province et aussi comme une grande famille internationale. Entreprendre 
le chemin des pèlerins vers le royaume de Dieu.  
Être en vie, c’est s’embarquer pour une aventure où nous croyons que Dieu 
nous appelle ensemble, dans nos fragilités, à être féconds les uns pour les 
autres. Notre sagesse c’est de savoir poser des gestes qui tendent vers l’ave-
nir : tendre la main par-delà nos communautés, par-delà les murs qui divi-
sent le monde, les handicaps, les religions, les races, les classes sociales… 
S’ouvrir aux autres et être féconds, c’est croire que, dans la patience, Dieu 
nous accompagne.  
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